
 

 
 

De l’inutilité d’une manifestation 
 
 
Un appel à manifestation a été lancé par des associations, à l’occasion de 
l’anniversaire de la promulgation de l’article 75 (2002) alors que ces 
mêmes associations viennent de demander l’abrogation de cet article et 
sont favorables à une auxiliarisation de notre profession d’ostéopathe, 
plaçant celle-ci sous l’autorité des médecins. 
  

Plutôt que de manifester, n’est-il pas plus judicieux de continuer à discuter 
avec les Administrations comme nous le faisons depuis plusieurs mois, plus 
efficace de continuer le long travail pédagogique et didactique entrepris 
auprès de toutes les instances politiques et administratives ? Ce savoir-
faire qui n’est en aucun cas signe d’immobilisme nous donne au contraire 
les meilleures chances de succès.   
 

C’est en tout cas la voie choisie par le GFIO qui ne répondra donc pas à cet 
appel visant plus à privilégier des intérêts personnels qu’à répondre 
efficacement aux aspirations des professionnels. 
 

Les revendications du GFIO, transmises à Monsieur le Ministre de la Santé, 
portent sur la modification des décrets de 2007 en garantissant : 
 

 la défense de l’accès à notre profession en première intention, en 
l’état de l’article 75 

 l’exclusivité du titre 

 la publication du rapport de l’IGAS et son application 

 l’abolition des limitations et des interdictions d’actes  

 la qualité d’une formation universitaire de niveau master 2 

 l’implicite limitation drastique des unités d’enseignement 
 

Les organisations membres du GFIO restent fermement attachées à 
l’ostéopathie, véritable médecine au sens de l’OMS. 
 

Nous avons eu la confirmation que de nouveaux décrets comparables à 
ceux de nos confrères chiropraticiens sont déjà en préparation au 
Ministère  de la Santé et qu’ils devraient être publiés au Journal Officiel 
d’ici le mois de mai.  
 

Sachons donc, d’ici là, nous montrer  patients et pondérés. 


